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£'c bfilk
7mie Année. Je suis chose légère et vais de fleur enficur." 71ne Année.

VOL. VII. PETIT SÉMINAIRE DE QUÉ~BEC, 10 FÉV I .5lS9. No. 7.

LINE MÈR1E A SON FILS AI" IL 1 ~bese n oc mélancolie nouis y fait voulu, à travers les temps, lui fltîre j'arve-
verser (les larnmes et (les prières. Cet at- ilir (tes échanutillons (le sa lave.

bie aié,mnnAuust aî~ rats t'îî~ itrait est si natturel qu'il n'y avait plus (je Ce que nous devons suittott remarquer
Monenaiémo igseutrisdne, joiie ni de consolation pour le pattiarchie dans leurs cérémnîoies, c'est le Jugemeunt
quitte teoue inot, la céleste piiaaige éloigné de la terre oit ý'ejîosllielît les Cen'- des morts. Avanut (le descendre le Corps

De to n aspe t dâe iet tér 1dres dle set; pères. Et vous, fils dle la .1lti- dans les cavitté c>cîv qui sert aict

je veux revoir ton image adorée; dé qui avez constiué votre vie a, rams I <le retraite à la mort Ius lez, p raîi.î11s et
Vienh, je t'aittenids Ie del; riceeSes dans dles pays étraingers, les obt.lisqiîs. ou ailt ait , oIî)I tailnsi dite,

poutrquoin traversez-volis les meirs après les mânes t11 iti e la porte titi font-
V'iensfoccupîer ta pilace accoût-imée, titi loitî, e'<îl 7 N'est.ec pas pontrsr beau,~ poutr le taiire devant.. titi ... tfilil
Viens repioser' ta tète bienî-aimîée (ve i V u pO èresI,? 1't le 11il:slrtl, ÙIloigné fculotîable. Des juges -à l';îp'ert 5(*vtH

'Sur mes genoux. depumis sa iviiiiesse de sa famille et dle son prononiçaienit suir ctux lurtét fatal. L*or-
Mects (tans lui mini ta main blanelîc, amaigrie, pays, Wtitlilieraît-il pas les entîttis et les ft- giteil [eux Pliataoil v a~1 nasatcommeJi
Et fixe encor site ta mère attendrir. Ilintes d'ail lori- exil, S'î lt:î était dotnné le ilertiier (le ses stjl.C'émit là tint- le

Tes~ex s dsi(l~'aller expirer dans le pasOÙ reposent 1' Ibile t tl ruîli2ellî ltaisaliien f iin entell-

Lorsqqu'en hiver, -au temps (les longues veilles, idé à ,es atncêtres 1 <ire letirs 1 iaîîtsiîtzteiiips cotripi tinées.
Dit Dieu Sauvseur je contais les mîerveille. Atuss quli tic Serait pas setisilîle à titi ,eiI- et (pie I1 i tttice, wlptoal eitinie (le

Ait r li du feu, itîmle t Si betatu et si tiattirel ? Il ('st lié avecC l'tltattl ltis i iiitemoire des pio-
Tu me disais : Encor. enceor, ma mère, lihoînine ; il ai résýist é aux passions. à lat su- tenfiats qpli avai 'nt tyrannisé leurs 5)tS
J'écouteraiis, pecndanit lat nuit etière, lic rstitioîî et ïï l'igntoranîce : les ténèbres de jTandis que lPEgypte clicrelmnît à éterili-

Paîrler de D)ieu 'ido(01lt r;e tlit ienl ptî étottîhîr les pltus 11o- ser le sotuvenlir dle 'la mort, l'ancietnne Ro-

Ta mère, bla, e n'a î<ts' rien à t'aplirtitre; hies s iltinCiiîti 11t creuir; niaisjaniais elles nie s'effosrçait et, (litlqit sorte dI'c:t dé-
Tii sais de l);î.: ce quie tne peut entendre il'oîit porte à celuii-ct l %)lus légère atîcîin- trite ~usîaxvestiges, Ci t'tatt5U

ti cSeur mortel ; te. Oit le rtt otive citez le peu pkle barbiare flatiîes les corps (les defittîts. Les fanté-
O mon enfant c'est à toi îlc m'instruirc; C0~1iiC cliz le peupîle civi lisé ; il1 luit thttils rIlles de -Miselle, lacotttées par Virgile

'Ta mère au ciet! téore dans l'obsci.t <té (le la tittit. acte de ce qui se pratiquait alors (faits ces

Parte réitencîate esorellsA toutes les époqtues et (laits toits lesJ cérémonies. Com nie Vit'gi le n'a pas clé-

Raconte -nioi le- heîireuscs meîrveilles pa:ys, ce senîtimenît %'est tradtuit patr !cs fendtu à notre Al/,cil/c (le porter ses chants
De ton séjour; cérémfonlies les pltus touîchiantes Qt les cyravés sur ses ailes, jie citerai ci- passage

J'éeoîîîî'riý tit sn:rjîusqu'à l'aurore. pluts 1îonîpeu;scs. '1'it*jours on a rendu aiis qui entre si bien (lauts mon suje'.
Parlons île 1)iriî, mton fils, etîcore encore; Miorts titi ctulte religieux et l'on a teinoigîiiI o'nd' v'~r"t' ~Cependant les Troyens, accablés de tristesse,

C'est à tîtlouir. la Pit' grnd vénération ans~ depoîîîlles erdlu,
Debout près de isnobjet de erduu,

Oh!' parle aloi d'immnorteille espérance tîtortclles es setmblables C t toits les L'entoui aient en silence, et rélesttidiint des pleurs.
J'ai <Suit souffert dutranut ta lott lasence' -vi.îturoîtin iné iicrate(l De salsins résinetux, (e r.'uneitux tans verdure,

J'ai tant pileuré sainteté aux cérêrnioties qtui accompa- Ils dressent titi bûcher l'immense architecture;
Que l'amertume, en piénétrant mou âme, gnelit les sépultures. Et t triste édifice en.fermant les apI.-ct
A~ sujbmergé toute divinue flamnme, Mais ces devoirs fttiè)re'S nî'onît pas été En cercles son! puenchés de funè'bres eusr -s.

Tout doit sacré lendits auxs morts deu la nième ni anière Au-dessus du héros on n tplacé le- armes.
Du Tut-uisant nsegnemni es oie, cez tonts les pe'iiples. Ils varient avec le Pour en baigner ce corps, digne objet de levirs larioes,

Da Toutrissa reee-o des ej<is, caractère, la relig-ion et les préjugés dc lis répandtent les flois bouilonnants dans l'airain,
M2 ou e qi te a itc.,os chactuni d'euix. Je me propose (le dlire Et de riches parfums s'épanchent de leur main.

Qas uieole jourcetr uiélir., fiîtîel<îîî<s mots et (le faire quecîcunes renia i Ou géalit, on le. met sur le lit funéraire,

N'as.tu tias %iu là-haut ma saitie inêle <lues suir les honneurs que les lprîîuî..tpaîx De ses restes muets triste dépsositaire

Avec ta bsur? peupjles oit. retiîtsatix niorts. On étend ait-dessus ses hîabits précieux,
Les Egyptieuîs se sonît fait renia.rqut( - Dépuouille si conînue et ai cttère à leurs yeu:x

Tu m'as pairlé .. .Jécolite, je devise; enître toitis les atntres. lis aviaiett tanît (le D'autres, le regard morne et l'âme désolée,
Ouitu îsasitî, dns t ta~uu stîîne: (cet ~ ,~Triste et lugubre empîloi ! portent le matolée.Oui t ql*aý (it das a 1zti-ztcdivne. rsjiet Polir le, morts quil est l'resqile Saisi.sent des brandtons et tremblent d'approcher,

IJ'imne, je %t 1 ) rai (le dire aujouird'hlui que tolite la -loi- En déoratl êeali1etl ûhr

Je c'aise Cli, mfce u c rn neime; re et tolite la psuissance (le l'a-ncicnnt. L'encens, l'huile, les mets, les offrandes rieustes
MScoseri, n forcese!aîi;Eyt nS év ttàl otrt u Que jettent dans le feu leurs mains religieutes,

Merci,. C mouI filss mnonts fililébrcs. Brûltc avec le cerr d(es Parfums nOttuetlX

Comme les Egytiens croyaienit que le Arrosent les débris qu'épatrgnèrent les feux:
bonheîur (les morts depciid de la con- Ls idouleuîr les confie à l'urne ,épulchirale

HONNEURS RENDUS AUX MORTS CHtEZ servation (le leurs corps, ils les embiti- Le rameau de la paix répand l'ondle lustrale.

LE DFFRETSPEPLS. maienit. les envelopp aient de bandelettes. On pleure encor Misènte, on t'appelle trois fois,
LEs DFFFRNTS P-17PFS. le l in et les gardaient religieulsemen)t dans Et les derniers adieux attenudrissent leurs voix.

Qtî:und la mîort arrache à nos tendre-1 leurs niaisons. Quelques "lins de Eecop née à cet honneur enjoint un plus durable:

MlrnrSPuments lîin paretit ot uin ami qili emlatimês, qule nouIs appeloVs snr»ieS, Sru otiéêeu rpé înrbe
Oisftt cer, Poturqu oi allons-itous -lier- sont encore conservés dans no inie Ilpae de sa main la lance et te clairon

huci laconolaionlà nènîoù otî iljeom e ds ojet (l curosié. omm . Et ces bords, ôs Misène . ont conservé ton nom.
* ons ernotrer qà în affe ù none (le- Cm e(e ouîî(0 uist. t eS

ion n, etr-tircr t.'ina friix ël-~ lac ictilil e EgyZVpte, remartîle iIl éecivaitri, Ensuite chaque fois que le cercle de
ir ? UTn cham~iti'u'hsntîire nouis tienit eut craint (lie .la postérité ignorât titi jo'îr l'année auchiève sa révrsltiti,.in. les ami,; et

10nîme attachés -sur la toinbc le nos sein-l ce que c'était qute hat mort et qpu'elle eûit les parents de celui qtui n'est plis, cottril-



r.sde rnîcruix, renouvellent la pc:,mpe tro out cinq chiffires, avoir appris par cSeur être capable (le faire un thénme latin sur
,funèblre. Ils é.panchenît sur la tombe des Ila table de nmultiplication, et savoir faireotolites les règles die lai iIôtliodn jusqu'à
coupes etc N'il) plr et nî'oublicent jamais l'addition et Ila soustraction des nombres.cellee. qui concernent les ailverlh,.'i ; pot:.
dt'immoler (les lbrebis noires< et de jeunes Jentiers appliqués àdcs problèmes simples voir faire lino version dul scectoe è ifc>
taulreaux 'îlolrs. Enfin polur icdre lit céré- let faciles, ýdo Phêèdro et (les litblcs d'Esop)o nvco.
munie pins SOIL-nnlelle, une foule joyeuse jA Za fin do lit huitième, un bon élè,ve1 l'anialyse grammai.ticailede-3 mots. Il doit
vient dispulter le prix dul combat. Les uins doit piosséder dans toutes ses parties prin- être aussi capable d'écrire convenal'lc'
s'elauccent dlans tit Cirque immense, et, Vipales lit grammaire frantiçtise3 étéie.Uiltai- m rent SOUS la dictée Ilus devoir fïttnçais oit
commie unt tourbillon rapide, francehissenit Ire, être capable dle faire snr uit passage jsoien)t réunies les difficultés dle la 'grain-
lespuce p~our recevoir la couronne de ver- ( d'un !atteurti français J'aunal) ýo grimmati- nmaire et de 'ortogrnpic, françaises qui se
durc dite ai vainqueur. 'atspenchés cale ceti ogiqut des mots et phrases ; avoir rencotitrent le pinus souvent, il d(oit pou-
Siur (les coursiers rapides, agitent loturs ré- appris lat griunmaire latine jusqu'ýà la synl- voir faire uin thcmle g i rés-faceile.
lies ilottaîîtes*ct, le Iiet levé, leuir oii font taxe des verbes exclusivement, Par coni-I A ce qu'il a ipp1,riszd'arithmiét iquei daiîq
senir l'aigtiil1cIn. Ici dcuehéol'arc sèquclît posséder parfatitemlent les <lécli-. les classes précédenitcs, il (luit avoir rî.lo1-
tendu, l'oil fixé sur te but, décochent uiaisons et les coiijtt.gaisoîîs réguîlières. Il! té lat connaissance (les fiactiolns dcîînal( s
leurs fléeches pour signaler leur ii(resse. doit, en outre, être citpabIc d'eXpliqller les let sýavoir appliquei à cliveis problèmies les
Là, l'onde amère S'entrouvre sous le trait- 25 prenhiers chaiiptres~ environ (le l'pt-tospreièires opérationissur les nombres
chant (les maines et d'es pîroules d'iraiîn pour me listoerùc Sczcro, avec l'anîalyse 9gramn- cnt icîs et les fractions décimuales.
livrer pas-sage aux valisseauix rapides. mnaticaie (le toits les mots. Pouir 1 arith-1 Acntne.

(A continuer.) t<ju1e, il doit savoir écrire sous la dictée1  Acntne.
___________________ es nombre tle 7 ou 8 cliire.4, posséder1

PLND)'rUDLS DU) PETIT S £2% 1 IÀ RE pafitement la tiilb dc mnultip licatiom eti L ' A B UEX L L E
DEA l'tts êtr catpable <l'oappliquecr à <le petits lpre-i

bléines les trois premières opérations Suri"Fox e~ oII mteinin-ise jiiiît

.Yta.-lo. A lat fin (le chaquce année, les nihe eiradtoosrcii.
M. le Préfet dts Études fixe lat liste des multiplication. Qu£-BEc, 10 Ff.vrticI 18-e9.
illteu(S qiti seront suivis dans les classes _________________

ilannée suiv'ante. il prend pour base dle Fil Septième ont complète et l'on ap>i.o oneçisoijir'îil îhi
soittravail la liste officielle puîbliée par fondit l'étude (le la grmae et Nols comn'or-ior'hil pbi

l'Uivrsié.th-r-syl-cationx dit Il Plait d'étudles titi petit ~îi
l'onivesité iar omt i l o&raphe françaises. On1 voit touite 'asy n de Paris." Ul'Aôille croit, avec ru

Qo.Le eti Séinare ompe dx cas-taxie (le la gramma ire latine. On Continue j coiojt e ensai ru
ses depuiis la classe élémenitaire jusqu'à oi'<îîca ions deitqI s'estrn jeunesio ac* trousan
la classe (le Philosophie inclusivemient. t1 veroîît (laits cette lecture iion-sceieieiit

Voici les matières traitées dans chacui- loi: iîendsn clles a i pinV s quand les 311-e un alîmienz à lotir -.'Vide euirioi3ité, ilaizz
ne (le ces classes. trimsestre. enco re; un véritable initélét, et pelit-4ètre

CLASE ÉÉMFNAIR. APartir égalemient (I risuetrms autssi qtie;que utilité. 1l est 5ivL lit, Ct
CLSS f~MNTifE.A rosimetrmem l'on poeît <li re même toibjoîr rv)taeî

Dans la classe ôêlé iatrta ire on ne s'occupe tre ont commence l'éttude de la grainmai- Jo oiateunpuc u urs~ s tt alt)r-l
pas encore dle latin. Lez -'afits s'y Iperfec- re grecque.(lconîrunpice-,tseps al
tionnentd<lns la lecture et l'écriture, ils y oa voit l'histoire le Franco élémen- dcl el pèeoùnuDosaios
eltivent leur mémoire, y appreni' nt la taire ; on, étuidie la, géographie généraepuv u la Curiosité qui liîoul ilousse
petite gramnmaire françaisecet onimenceiit cle l'Asie, l'Afrique, l'Amérique et IlOCac el î nmé 'nbnmoi.11

à fare n pu danayse grammaticale et allie. on Poursuit les cléments d(le cil re orlos xie utnsa tVi
logique. Ils y voient les élémnts d'hiistoire mlétique. .,lenflilmmer d'une nioble ardeur, eoînlii.e
sainite depuis la création li mn de jus- A la fin le l'anné, ln bon élève de sp - tî1 on :ple <eslèa, 'uien aoltes inttqualrègneo de Saloio.n, inclusivement;. tièîne dtoit ýtre capable le filire tini thine i esonc cela (l,:e die qules *celýIE3les éléments (le epiaonltnsur touites lsrge l a sy i estsuetva l u ceFsmjgégaheepicto5ai e réie (l *yt .«*f1i t PIPIS cque lerécîe
<les termes, divisions îaiîcipales tiii globie d'expliquer les premiers Qhapitres ii dcu (l eI Plat-. <'étiioleos dul Petit Sémihiairo
et de l'Europe, cenfin quc- hjutcs colamnen- l'hi z. avec l'analyse grammaticale de toits(lPrs"endtiltlsclfènts
coulic ts d'aritlnititqlic. !es mots ;il doit posséder la granininircl fot>îq~ ~séue t

Un élève qui a bieni sîîivà* la classe élé- uecque juq'u ebseeusvmît utières qui y fn oJý ý, tdsIoý
mneitaire doit être, c ermnat caable et écrire saiîs fautes eraves min, dictée or- met à mêue <let f.ire, la i cd<îanason
<le tint' à haute vo:x sanis s' mutcl*illmpu, ; dinaire et iû lesccuts ne soient pas (le nscaee ce que nos :îsiit lidas cIaveSiCe
d'éciure souls lad~ictée pioprement et lisi- aoeuiimilées. cPit caséret ceiuïe ns~ 1lesdèes
bleient, avec q uelques Co Ioi. *e.contents Ac qu'il a i apris cl'aiithmêntique (laits cl, petSè;ar aslsease ar
d'orthiograp'he ; s'êrre ln pr :'ývauécC dfants les classes précédentes, il doit avoir joint pond1(anltes. pè et nicain
la connaissance (le la graininaire fiançai, la conliaisance dle ta division clos nombres 'y voit ce qu'utn botn élève d'oit ê'tre el' éltt
se ;avoir éte exercé sur tc[e es colîju- entiers, ut être capabie d'apipliquier à tot de ur q aui <lag en 'anirc. rmdégrisons', savoir f.uiro l'analyse glainmati- t-ýS soiteb le problèmes ficiles les quatre n qu1'mgîu pel ou é
cale (le tolites les îîhîruses. premi ères règles de l'arithimétiqjue- tlhsd isSniîîie tcensClé

ilriTl~suE t-esME est d'uine force à toute épreuve, s'a-
IlUIIÈ"E. slx È - E.Percvrot àcette lectture qu'il y a, encore

En Ilhuitièmie ont coutinue et Pou1 pet- En sixièmre, on1 explique le Sdlcc è e1îine assez grande distanice entre la force
fectionne tout ce qui s'est fait dans la profans et les fables (le Phèédre. On <le lns études et celle <les collè-es de P'a-
classe élémenuaio ; en s'czîplliqtiiut stir- p lrend pouir le grec, les ffibles d'Esopc. Ont ris. Il est (je mode citez lins Î_ toue
totît à l'orthiogia;îlic, f iançaiý,c et à I'aiiîa-.comni -ice l'étude de la grammiaire frais- priiiepalemenit à redire sur ce qu'on nous
lyse grammnaticale et lo.giqute . Ont coin- çaise q~èîue Puclon Prend à la syn- tient qulatre et cinq vns esclaves dle cet
inience l'étude du1 latin deux Diois enivironî taxe et l'on conîtinue celle de l gramn- iintelli gible, grec qui nie scmib'e invcenté
a1uîés la rentrée. Veis le mîilieuî (le l'aii- maire latinie et grecquec. On commence que poil. être leo touirment des écoliers.
née ont commnce à faire de petits thé- à faire dles Thèmes g rec3 faciles. Que diriois-nlons Cependbant si, comme aut
nies stur les lînemié res i églcs dle la grain- On 'voit l'histoire ancienne : Egypt<'ns, Petit Séminaire de l¼--ris, .*l fallait, dès la
maire latin(- et à tradluire l'EIiloncllisio- Assyriens, Mèdes et Pe:-ses: on étudie à Septièmre, s'y jeter à conps perdu Pont'
rie Scrce.-Oii achève l'histoire sainte fonla. agéograph)Iie da la Pro lice, de l'Al- n'en sortir qt1.rsla Rhiétoriqtie EtdeusSlno tl'oit voit l'histoire de gérie et des Colonies françaises. purasdepuis Slonion e les élèves (li Petit Séminaire dle
l'EglIise jusqu'à la fin du règnle dle Cons- O!n continuîe à apprenîdre les éléments paris ne cultivenît pas la languie d'HIo-
lanini ; ont étudie lat géogrpi part- d'aitnthicjue. mère aux dètpetis de celle <le Virgile et de
ceitière des diverses parties dle l'Europe. UJn bont élève le Gnie doit, a la fin de Cicéron: pour s'on convaincre, .M.les
On continue à apprenidre les élémntts. cette Classe, savoir uine grande Partie de Cilzqcdémtcs n',ont qu'ià voce cj'sn on
d'arithmétique, la syntaxe <le la grammaire franîçaise Su- élève 'le leuir classe i petit ;énîiiiiaiio

Pouîr l'aritliîniét irîti, il doit savoir écrire 1 énetr eavivilagmarerc- de Paris doit déjà avoira uscîis dan:s l'étit'
sous lit dictée titi nombre composé de qu-qejuqîaxverbLes cin Mi incluîsivemsent, dle du latin.



Le Petit6-Sé mina ire - è, ari3f été M:is voils voiez iune chronipuie, lec-1 la décision de celui-ci restera aini san

fondé par Mgr. Diupanlotip, aujourd'hui teurs. Pardonnez-moi. J'étais à profiter effets.
évque d'Orléans. C'est un des col- d'un pen de latitude qu'on m'a donnéeý Les autres paragraphes dc l'Ad 1esse oint

lége s les plus forts et les plus je- pour mes réflexions phi losoph iquies.L'lét adoptés au Conseil qui !'a pré-sen,ée a
inmmés de Paris et, p,ýr conséquent, teille m'a permis des généralités ,commue Son E xcellence avec les cérémnies d'il-
dc la France tout entière. Il fut même celle-là, et il est tout naturel que j'en p)ro-isage. 11. 1T.'T.

un temps où le Petit-Sémiinaire (le fite. Or nie voici tout à vous.___________________
Paris était regardé comme supérieur aux Si le discours du Gouverneur -est écouitéN CLOLOGLE

autrs cllêes.Mgr Duanloup qu lebouhe béante et commenté par la presse 'uaosladlerdaonrh
dirigeait alors, ne criignit pas de jettr unflaux quatre points cardinaux, l'Adressel u vn adtttrdanne -

défi solenuel à touls les colléxges royauix de de la Chambre a des effets de iécaniquel flort cin Révérend M\.X. C. Fortier, cuiré

la France sous le contrôle de l'Université. plus -admirables encore. Ces députés qui 'de St.!\lchel,qili a suiccombéi le 3 Févrior
Depuis quie âMgr. Dupanloup, par sa nomii- reviennent clans l'arène, las du repos de;!à une attaque de paralysie, âgé de 59 an'.
vation à l'évêché d'Orléans, a été forcé deé la vacaince, bondissent sur leurs sîéges1  roterfte 11,atchéàlé

s'éloigyner d'un établisSemnent qu'il aimait lorsque le moment est venu de discuter 'léd uhccmesu-ertied
d'un aâmoir si paternel et que, grâce à son l'Adresse. Puis vient tineregagement g é d ubccmed

én-iergiquie et persévérante activité, il a- néral où les phalanges oppos;ées (le prin-ý Monseigneur Plessis. Devenu seerétairtc

vait ainsi placé à unt rang si honorable, le cmes, d'opinion, cle prt-jugés, viennent en du diocèse ee 1823, il rendit d4im-portaniti
Petit-Séminaire de Paris n'a pas tout-à-fait contact plour procture un résultat qIui services par son activité et par sa grandoi
soutenuî la réputation cj'il Ilui avait Iccqti- n'est pas toujours attendu, nia;is qui et i.

se~ l es encre aî~ ~conlnaissance (tes affaires.
se;mais i n'en etpa4 nmoinsý tcoP o toujours dècisif en ce qu'il relève (l'un cô-1  lftnméàl cr eS.ih!e

gotirc'ii le modèle des institutions (le ce té et floi.sse deé l'atre .Ilftnméàacue(eS.Mc! î
genre ec l'heuireuxm rival des colléges de LArseaéépooè a .O-182'9 ; et jusqu'à sa mort il r'a ccsl 'do

l'Université. rresue#-, député dit comté de 'Montcalmjdiriger cette paroisse, avec le zèle d'uit

On sera peut-être surpris (le voir que secondé (le M. Burton, du Ilant-Canada. apôt.re et les talents d'uin habile adminisu
dans une nma ison aussi célèbre et (lune La question du siége dui gouivernement trateuir.
telle foce on nieconsacre qu'une senlean-1 venait en premier lieu dans ce docuiment,! ascmtrl loisn ntttd
née à la philosophie. La rtqqt en est et la discussion l'a immrédiatement atta-iSn cm;5 letoiatIsittLf

ismple: la philosophie n'est pas con- quée avec s iuu rdnie .S. Michel, dont il fut l1pto U èe
idérée comme faisant directement partie cotte est venu tout d'abord avec untianeni1 il a doté cette patroisse de deux rnisoiif.

du cours dl'étuldeq, et l'on Wn eneseigne dement tendant à déclarer que la Cham-I1d'éducation destinées à y perpétuer l(i
'que ce quii est nécessaire aux élèves sor- lire ayant rejeté formellement la décision bien qu'il y a fait. L'Abe'ille ne -saurai'.
tant (li Petit-Séminaire, Pour obtenir leî (le la'Reine, les principes de la constitui-no plssns ngattud pssesois iln
de.gré (le bach3liers. Ceux qui veulent tion veulent que l'opinion dle la majorité nolain ért betin(.ie 0r
étiidier plus pariicilîtriient la pilo-;o- soit respectée et qu'il y soit cdoninée iîte.c, agééese 'tetIDqe rn e
pieý, peuvent aller à Issy, à trois lieules die M. Langevin a secondé cet amen~demenit trente années <le sa vie pastorale, il a cons-
Paris, dans un coillge tenue par les Suil- qui a donné lieu à des débats prolong'staet accordée aux nomibreux élèven
Piriens et où le couirs de philosophie dure entreMM Sicotte, Laligevin, Dorioi, I- (le sa paroisse qui ont fait, tit qui font eil..
trois ans. ché, Thibauideatu, McG-ee, Foley, pour l'a- eore leurs études dans ce Petit-Sémainaire,

mrendenient, et MMI. Cartier, AI Icyn, Tutr- oialens

REVUE PARLEIMEINTA IRE 10È LA sFMAJINE,. btometBligancni 'mn emert. La discussion a pis tantôt les al- i es ob)sèqules ont et lieu 3vlardi au i -i;
Bernardin de Saint-Pierre prônait la paix lu7es sarcastiques de l'irolie, motivé ajie 'ngrnfocur efdèe tdi
iive rsell1e. Le chier lhommne!i est pe r- l 1es ex pl1icati1ons donnéi es par l e m i à,istè remebsdr lré Rr

mis Ideccroi re quie c'était lpar passe-temnip%,; Brown -Dorion, tantôt les 1fermnes Iris *. eTlaavu
'L4 qit son intelligence in'avait pas fait le iiievses et plus graves d'une ltte P (loniràl trel~etsdedine
trè,s-grandits efforts pour trouver, parmui les die.MMN. 1logan etWalidge,,tprêl.re, a fait soni éloge en termes to,

uoi)eie cilbinuaisns du1 possibîle, une ensuite proposé uin second a .mendemnenti chiante.
seuîle qui put s'adapter à son système.i mitigeant celui de 1M. Sicotte, et déela-! Il appamrtient à la société (Io St Michel.
Aui reste, de ce qu'il ait étuidié la nature mtt n stièstance que la Chambre, totti celle d'une messe, et à la Congrégation
lans -ses, moindîres beautés, il ne s'ensuit en remerciant Sa MLaje,.té de s'être renidri ettSmiare<eQube
ps qu'il ait fait sur le monde dle3 études dute à 1*appel deé ses sujiets Canadins iPe-éi a nare doe taitjfltet

1i îîprfodies, vous l'admettrez sans choisissant une capitale, dait, encns
Ipeinec. S'il a. passé les trois .îlîarts (le sa! qience de la probabilité d'une union féýd-; ______________________

Vie ans son cabinet (de travail, à la lion- rale (les iprovlinces, reconîiiunder à 1111 Cnel iag.dslrenesr ecw n6

ne heure ; mais s'il s'est heurté franch)e-'cutif de ne jrendre pouir le Préenut aticine rae-l'Abielle esat deplnrems et e,î,ié, lous -

mrent, comme le% autres, contre ce vi elns mesu re par ra pport à l'érection dles éd i- vrésolde1es. .rieroupedejrsaî

fionde qu'il vou lait pyacifier, s'il a coudoyé fices pubhlies à UttuWa. Cec i aanierié i fledeaifiralxnbeesemduq'o
Ilespiéjuîgés et ces belles erreurs trans- nouvelle discussion à laquielle onit Pris Ftifairel. ôbeîssdradsquo iee

muises de siècle enl siècle, il a dlu rire liii- i art quelqutes membres de l'opposition,! -

Tnie (le cette idée dro!ât(iiîe d'une paix'aux Irges avec les nmoteurs et. detiN mem- LDrRNL l L'iNSTRUCTION PUBLIQUÉ.
Universelle. Pires (les environs d'Outaouais, M Scott ,,reclîios'atleuvatdce.ur;

Tenez, si j'étais appelé à réfuiter sire;e iah r nneto 'cis, il di'y dans Illespéranice que quelqu'un (le nos anciens abonnéq

Benadn ian l psibltéd sn aseu'r ci ediiioi réalisera le Ycti exprimé par son honorable et bie»-
beau rêve, je ne fleuilletorais pîas l'his!oire Ait conseil légyislatif; où l'on va plils veillant éiteuir:

(les dienoeisclîîis la confusion <les rondement, on a d'abord rejeté, à unîe di-! L'AÉrrLLt.-C'est avec bonheuir qiie
llgus julsqu'à-i nos jours; je nic parlerais vis.on <le 12 contre 23, tuniatirinc!mentj nous saluions le retouir de cette jclie pti'bliî

pas des sept villes rivales dispîutant sur le (le M. Dessanles tenclautà déclarer mnui-ication des 'lèves dii Petit Séminaire d
ereud'Hlomère. Je trouverais plus vais le choix d'Ottawa par SaMaesté. On ýQiebec, interronîpute depuis -si lonrtemips 4

Concluant de faire une allégorie repré-.ri présenté ensuite un niotive amendemenît avec ses deux épgahs Je suis chos4-
Sentant les villes dru Caiiitdit, sourdes ài déclarant qil serait inutile et dipn-lgère cet vais cie fleur en fleuir," et 14Fr
touItes les exigences de la politique, inidoà.l dieux de transporter le miège cli (-,oitver-sa ethcoin nemîseuvbt.

~ils ax ijoliîcioîis dles partis et à la ' nment à Québec pour les quatre ans à îHélas, oui ! l'emilisse juvait i! Et eet
décision nêm cnielune souveraine, luittant venir. Cet amendement, funeste à la ville tout ce qu'il nous reste (le ce,, chairmalntcls
Pour un Misérable titre, huirlantjuq' de ChainplIýn, t. été nîcpté à une di- années dleln jetineste où l'on pourrait être
l'inan'itioln dans l'impuissance absolue de vision cde 1.1 cntre 21. Comme cettelsi heureux si lionî voulait selemelnt 8'a,
l'obtenir. Lt Iicoui.ènser.ait accru - question regarde prnieîalemenît les qtib-lpercevoir qu'lon l'est ! Mais il entre dans4

htcpour le système dutgr-and écri - sides, 4i la Chambre déc~idecléc venir ù noi re pauv-%re niatuire hinînine de n'aippri

Vkii...................... .u >ue elle l'enîpo(rtcra %suir le Conseil et'cicr le bonlicireui~ne lorsqr1u'il cst pendul



rt or. L e six volumes de lan- ANTIQUITÉS CANADIENNES. marquable, sur laquelle était inscrite l'épi-
iee Aliu~ie, contiennet unmie fotite de taphe suivante ; Hic JACET MORTALIUM

rense emenItsN précieux qui nous out été HONOR, DECUS PACIS ET AMOR, BELLI TRE-
de l lis grainde utilité lui1r la rédaction LETTRE DE LOUIS XIV A MGR. DE MOR, &c..
des articles sur 1 U1ieréiLA,60 La.l, publiésL 1..P.
<lt ns nul re }ottrtial aiigians. A ceproposLVL 60.R .Pda s1rerjorn bangoup c rpos ,a Monsr. lEuesque de Petrée, Des dames qPi l'accompagnaient lui de-
nois dsirerions beaucotp posseder dans A nt esté informé que depuis vostre mandèrent l'explication de ces mots. Le
la bib)liothèque du dépurtement, uine col-Ayan sé nfiéqedpusvtr cavalier qui ne savait pas de latin, et ne
lee oni complète de cet intéressant re- arriuée en la Nouuelle France vous aués vli ait pas dePo'atiene

e il. Qupelqu'n ne nc fereanilre-in agy auec tant de zele et de pieté dans la voulait pas le laisser voir, aurait bien vou-ce d. Quelqu un ne nous fera-t-il point mission qui vous a esté donnée par Nostre lui se dispenser d'expliquer ce qu'il n'en-
ce cad eau .1ISt. Pere le Pape, que non seulement les tendait.pas. Il eutbeau s'en défendre sous

Chrestiens qui habitent le pays en ont différents prétextes, il ne put reculer.
OMNIA VINCIT LABOR IMPROBUS. beaucoup d'edification, mais encore que Il se mit donc à examiner l'épitaphe, se

Le nouveau maire de Londres est Mr. vous avés trauaillé auec efficace à la pro- recueillit un moment, et puis leur dit:
Le nuveu mire e Lndrs et Mr d , c• i Mesdames, cette épitaphe très9-ancienne,

David William Wire. Son père était un pagation de la fay, l'en ay vne particuliere
auvr b da satisfaction, dont i'ay bien voulu vous don- est gravée sur la pierre en langue morte;

pauvre petit marchand de biscuits an ads delle est déjà uf peu effacée, cependant
les rues de Colchester. Le futur maire de ner a uis par cette lettre, et vous dire jespère en venir à bout.
Londres vint chercher fortune dans cette qce lorsqu'il y aura lie de faire ériger vn D'abord voyez : Hic jacet.-Hic jacet,
vaste métropole. Son premier métier fuit Euesché audit pays, i'en feray volontiers veut dire sans contredit: Il jasait. C'était
le balayer le bureaude M. -arvey, alors instance à Nostre St. Pere le Pape, et vous
avocat, aujourd'hui chef dela police métro- nommeray ensuite à Sa Sainteté pouren probablement un bavard, inscription na

olit iM He es iestre pourueu, vous asseurant que ie seray pas dû le taire; on ne doit que la vérité
po taine.t.ra arvey ayant recon ler'bien ayse de vous donner, dans toutes les aux morts. Il jasait done beaucoup.--P our-

l'aida à se faire instruire,lui donna une pla- occasions qui s'en pourront offrir, des tes- suivons: Mrtalium.-Mortaln: Mort à
ce dans son b eau, et li fournit des o- moignages de l'estime que ie fais de vostre Lyon ; il est mort à Lyon. On ne dit pas

ce dns on ureu, t li forni de oc pesone. t su ce iepri Diu q'ilsi C'était sa patrie.-Honor; ait nord,c'est
casions de s'avancer peu à peu. M. Wire perso . Et su e e e eu bien, il est mort au nord : il n'y a pas là de
est ainsi devenu par ses talens et surtout vous ayt, s. l'Euesque de Petrée, en traiction; il est mort à Lyon, au norde
par son travail, le premier magistrat de la sa sante garde. Esent à Aix le xnj. mars Plus loin.-Decus pacis.-O pai bleu oui !
plus grande ville de l'Europe 1660. Signé LOUIS. d'écus pas six; il n'avait pas six écus. -

Et plus bas DE LOMÉNIE..Et amor ; Etant mort. -Oui étant mort,
il ne possédait pas six écus vaillant, oh le

PoPULATION DE LONDRES. - pauvre diable! Enfin. - Belli trenor.
On peut se former une idée de la po- LETTRE DE LOUIS XIV AU VICOMTE Je le crois, le bélître est mort. Voilà certes

pulation de cette grande capitale, en con-A, une injure dictée au faiseur d'épitaphes par
sidérant que dans la semaine de Noël il y D ARGENSON, 1660. des héritiers avides qui n'ont pas meme
a eu 1770 naissances et 1442 morts. La Monsieur le Vicomte d'A rgenson, De- en six écus du pauvre hère. -Pet-être
population a donc augmenté de 328, c-à-d, puis que le Sieur Euesquede Petrée a es-laussi le poëte l'a-t-il maltraité parce qu'il
à peu près autant que celle de Québec en té enuoyé à la Nonuelle Fiance pour y fai-'n'avait pas laissé de quoi le payer grasse-
six mois. Parmi les morts il y avait cinq re ses fonctions Episcopales, i'ai eu aduis ment.
nonagénaires dont les âges respectifs é- qu'il y a des personnes qui essayent par di- Voilà cependant comme se font les ré-
taient 90, 94, 95, 9Set 99 ans. uers moyens d'y introduire quelque schis- putations ; quekliues écus de pus, et la

me, et d'y establir une authorité indepen- personnage était un saint; tandis qu'il pas-
LeRévérend R. ddante de celle dudit Sieur Enesque, EtIse maintenant pour un bélître, un bavard:

d..Sheepshanks,fellowdu voulant empescher vne chose qui pourroit ainsi va le monde.
collége de la Trinité, à Cambridge, a lais-
sé £10,000, destinés à former un capital
dont le revepu sera employé, partie à ai-
der un jeune homme dans ses études as-
tronomiques pendant trois ans, partie à,
faire faire des observations et à les pu-
blier.

PROGRÈS IMMENSES DE L'EGLISE CATHOLI-

QUE AUX ÉTATS-UNIS, DEPUIs 50 ANS.

non seulement apporter beaucoup de 4es- Quiant au reste le l'épitaphe, il ne
ordre et de confusion daus l'Eglize dudit vaut pas la peine d'être déchiffré. Et des
pays, mais encore vn trés grand preindice trois lettres donc, Monsieur, R. I. P., que
à la propagation de la foy, le vous fais cette signifient-elles ?-Ces trois lettres sont les
lettre pour vous dire que vous ayés à fauo- initiales des trois mots suivants: Railleurs,
riser l'establissement et le maintien de impertinents, passez. Le cavalier se ti-
l'authorité ecclesiastique dudit Euesque ra ainsi d'embarras, et apprêta à ces da-
de Petrée en tous les lieux où vostre pou- mes à gloser sur le défunt.
noir s'estend, conformément à la mission
qu'il a receu de N. S. Pere le Pape, Et
que vous empeschiés qu'il ne soit rien fait LOGOGRIPHE.

" En considérant lhistoire d'ensemble qu y puisse estre contraire, ny à la bonne
des Etats-Unis, ou trouve (lue leur popu- vnion qui doit estre en laditte Eglise sous
lation se montait, il y a cinquante ans, à la dependance dudit Euesque, lequel en a
sept millions d'habitants. A cette époque, esté estably le chef à mon instance par Sal
l'église catholique y comptait un diocèse, Sainteté,Vous asseurant que, comme c'esti
deux évêques, soixante-huit prêtres, qua- vne chose qui regarde la gloire de Dieu,!
tre-vingts églises, deux institutions ec- les soins que vous ey prendrés me seront
clésiastiques et trois écoles. Aujourd'hui, tres agreables. Et la presente ni'estanti
la population est de vingt-huit millions, pour autre fin, ie ne vous la fairay pas
et le catholicisme possède quarante-et-in plus longue, que pour prier Dieu qu'il
diocèses, trente-neuf évêques et deux vi- vous aye, Monsr. le Vicomte d'Argenson,
caires apostoliques, dix-huit cent soixan- en sa Sainte garde. Escrit à Aix, ce xiuj.
te-douze prêtres, deux mille cinquante- iour de Mars 1660.
trois églises, h uit cent vingt-neuf chapel-l Signé LOUIS.
les, trente-cinq institutions ecclésiasti- Et plus bas, LE TELLIER.
qiues, vingt-neuf colléges, et cent-vingt-
quatre écoles. En un mot, la population
américaine a quadruplé, mais les progrès
de la rèligion catholique ont été sept fois

plus considérables qute ceux de la popuila- Un jeune cavalier, qui faisait lhomme
tion, dans la moitié de siècle que les Etats. important, alla un jour visiter, en bonne
Unis viennent de parcourir." compagnie. une magnifique cathédrale.

(Propagateur Catholique.) Il s'Y trcuvait, entre autres, une tombe re-

Avec six pieds je suis un mets fort restaurant;
Avec cinq, des traité.-je deviens le garant
Avec quatre, mes flots roulent avec vitesse;
Avec trois, en fuyant, j'emporte la jeunesse.

La réponse à la dernière charade est: Drap-eau.
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